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Edt Hebdomanaire, parmalheur plus grand ne nous arrive 
pas sous forme d’épidémie.

Maintenant quels sont les moyens 
à adopter pour faire disparaître du 
sein de notre population les mala­
dies qui l'affligent et qui font de si 
grands vides surtout pendant les 
saisons chaudes.

Les voici

a joué, hier soir, 
ments ne lui ont pa

AU BAZAR SAINTE-ANNE Les app 
is fait d

daudisse-
éfaut.

AVIS SPECIAUX Graade Vente à Sacrifiée ♦Avis aux intéressés—Personne ne 
peut me surpasser pour le bon mar-Dès l’ouverture de la salle du 

bazar, hier soir, des vivats se firent 
entendre et se prolongèrent jusqu’à 
l’arrivée des candidats qui furent 
reçus par des tonnerres d’applau­
dissements. A 2 heures M. le pré­
sident du bazar présenta les candi­
dats, et la foule redoubla ses 
applaudissements. Bien que pris à 
l’improviste, MM. Larose et Richard 
posèrent leur candidature avec élo­
quence, puis la votation commença. 
Elle fut si chaude, si chaude, qu’on 
ne se contentait pas du bulletin qr- 
dinaire, 10 cts, mais on votait avec 
des billets d’une, de deux et même 
de cinq piastres. C’était un feu 
roulant sur toute la ligne. Enfin à 
\\\ heures les derniers voies tom­
bèrent en faveur de MM. Larose et 
Savard. Et on se sépara en disant, 
à demain soir et on verra qui l’em 
portera.

M. Richard, durant la soirée, in­
vita toutes les dames du bazar à 
prendre le souper, inutile de dire 
que son invitation fut accueuiliie 
avec la plus grande satisfaction.

La bande de Sainte-Anne, bien 
qu’elle ne fut pas au complet, a 
fait d’excellente musique. Honneur 
donc à ces braves qui savent sacri 
lier leur loisirs pour récréer le 
public.

La montre a été gagnée par M 
G. Paul, 282, rue Dalhousie, et les 
bijoux pour dames par M. E. Car 
rière, 170, rue Rideau.

Ce soir le mode de t age sera 
changé. Ainsi l’objet, au ueu d’être 
donné à celui qui aura le chiffre le 
plus haut, sera présenté à celui qui 
aura le nombre 13, Tous les autres 
points seront considérés comme ne 
comptant pas.

Qu’on n’oublie pas que la table 
de rafraîchissements est bien four­
nie, qu’on peut gagner une montre 
pour 10 cents et que les élections 
qui se font au bazar de Sainte- 
Anne sont les sev.les où tout le 
monde ait le droit de vote.

Que le public et les amis n’ou­
blient pas que les poils se tiennent 
aussi dans les magasins de chacun 
de nos candidats.

MM. Larose et Savard donnent, 
ce soir, au bazar de Sainte-Anne, 
un grand souper au champagne à 
leurs nombreux partisans.

L’orchestre Tassé fera les frais de 
la musique, ce soir,au bazar Sainte 
Anne.

Qu’on n’oublie pas que le mode 
soir

Vu on n ouone pas que le i: 
de tirage, pour l’objet donné le 
au bazar de Sainte-Anne, est changé. 
Ainsi le numéro gagnant n’est pas 
et ne sera plus à l’avenir le plus 
haut, mais le numéro 13.

Qu’on aille en foule voter aux 
élections du bazar de Sainte Anne 
pour.......le candidat de son choix.

-----DE------

J’ai reçu une tonne d’hui e d’O- 
live que je vendrai à SI 20 le gallon 
impérial.

N. A. Savard, 
rue Dalhousie

} La Sprwinc—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composé 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de 
merce,

En vente chez II. F. McCarthy et 
C. O. Dacier, Ottawa.

fOfiCELAlNËS, VAISSELLE LA SOCIÉTÉ'
Répandons parmi l peuple les

notions élémentaires de l’hygiène 
privée j établissons un bureau de 
santé qui ait à cceur l’assainisse 
ment de notre ville, et la préserva 
lion de la santé publique ; et que ce 
bureau soit sotis la direction d’un 
médecin éclairé ; assainissons nos 
rues, qu’elles soient tenues dans 
état de propreté convenable ; en un 
mot, assainissons toutes les parties 
de notre ville en faisant disparaître 
les causes productrices des miasmes 
et des effluves malsaines si préjudi­
ciables à la santé publique, et tout 
ira pour le mieuit.

Un bon mouvement, messieurs 
les échevins, et vos concitoyens 
vous seront à jamais reconnaissants 
pour vos efforts tendant à améliorer 
l’état hygiénique de notre cité et à 
la mettre sur un pied d’égalité avec 
les autres villes de la province.

Tout en vous remerciant d’avan­
ce pour ’a bonté que vous avez eue 
d’insérer les présentes, je vous de 
manderai monsieur le Rédacteur 
de payer encore quelques visites 
aux colonnes de votre journal si le 
zèle de nos échevins ne 
feste pas d’une manière efficace 
d’ici à quelque temps. Je dois les 
avertir toutefois que j’entrerai alors 
dans des détails qui sont loin d’être 
à l’avantage de leur administration 

Je demeure,
Monsieur le Rédacteur,

accueil que vous faites à toute cor Votre très reconnaissant et dévoué,
Sanitas.

ET VERRERIE
LE CA]Tout doit elre vendu «n prix contant nlln de faire place 

pour lew nouveilew niarehnndisew d’automne <ini nous 
viennent d’Europe.1,’HISTOIRE SE RÉPÈTE

Et peut-être que dans un avenir 
éloigné quand les temps auront 
vieilli et se seront mus d’un pas lent 
et sûr jusqu’au corridor de l’éter­
nité, quand les accessoires et les 
applications qui rendent mainte­
nant la vie insuportable, seront ou 
bliés, les peuples seront heureux 
de faire de nouveau la découverte 
du “Putnam’s Painless Corn Ex­
tractor” le grand et seul remède 
sûr du présent siècle. Il est sans 
rival quant à l’efficacité et sans 
douleur dans son action, certain 
dans tous lus cas et cependant par­
faitement inofensif à ‘ous les autres 
parties du corps. Sa perte serait 
sûrement grandement ressentie 
dans les temps à venir que sa valeur 
est actuellement appréciée par tous 
de nos jours. Essayez le “ Putnam’s 
Painless Corn Extractor ” sûr et 
sans danger. N. G. Poison et cie., 
propriétaires à Kingston, Ont.

€. S. SHAW & Cie., Ottawa et Hull,
un

Importateurs directs.
QUESTIONSOttawa, 21 Janvier 1884corn-

te.. THÉORIES AALPHONSE JOLIE,a Les libéraux sonl 
vaise veine. Les éi 
nent tour à tour i 
prédictions.
8£A les entendre, 
pour cent imposé su 
porté en Canada di 
faire augmenter h 
article que le pauvri 
obligé de payer son 
cents la verge. Or t< 
est arrivé. Le coto 
dait neuf cents en l! 
plus que cinq aujo 

Plus que cela 1 
aujourd’hui en mes 
du coton en Ang 
Nos lecteurs pourr 
notre bulletin politi 
d’un envoi considér 
par MM. D. Morrii 
Montréal. La dépêi 
annonce ce fait dit q 
tenu est un peu p 
celui qui a eu cou: 
dans le temps de la 1 

Que vont dire les 
Lv, qui prétendaient que 

échangistes seuls po 
| ter leursproduits.il h 

Lie aujourd’hui depi 
absurde suivante, lor 
au fabricant : “ V< 
souffre en ce morne 
grande production : c 
au gouvernement 
l’entrée en franchis 
étrangers semblable 
vous fabriquez, afin 
vous faire concurrer 
cul tés cesseront.” f Les faits sont là 
démentir leurs théor 
Unis exportaient dé 

* en Angleterre. Au 
nada maintenant.

MARCHE D’OTTAWA
Entrepreneur de àrM Pompes FunèbresFARINES

Farine forte de boulangers,
par baril................

Farine extra..............
Farine de sarrasin...
Farine d’avoine ......
Farine de blé-d’indo

.$ 5 75 à fi 00 

. G 00 à fi 00 

. 5 50 à 5 75 

. 5 OU à 5 25 

. 4 00 ù 4 25

263 Rue D ALHOUSIE, Ottawa,
Ci-devant occupé par M. Jos. Henécal.

M. ALPHONSE JULIEN, 
et de ses environs qu’ il a ouvei 
voudra bien lui confier aéra exci 
peut s’adresser la nuit comme le 
disposition du public. Oi 
demande.

GRAINS nu à Ottawa, désire annoncer nu public d’Ottawa 
t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on 
récutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 

jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont h la 
nts et décorations de chambres funéraires fournis sur 

ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

bien con
Blé, le minot
Avoine...........
Blé-d’inde......

Fèves......... .
Sarrasin.......

I 00 à 1 25 
4G à 52 
80 à 1 00 
85 a 90 

1 70 à 2 00 
65 a 70 
65 à 70 
70 à 75

3 mai—1 an
se mam-

IjA compagnie du
légumes

Patates nouvelles, le minât.
Patates, la poche...........
Navets le paquet....,......
Betteraves.........................
Choux, la douzaine.....
Œufs..................................
Pommes, le baril.............
Prunes rouges, le sceau

40 à 45 
55 à 60 
05 à 00 
0C à 00 
25 à 50 
18 à 18 

4 00 à G 00 
.. 0 40 à 0 50

COURRIER DE HULL

il P
QM. le Rédacteur,

.Encouragé par le bienveillant

REGLEMENT DES TERRES
La cou pagnie ollro des terres dans la limite d’un mille (Railway Belt) île chaque 

côté du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à

respondance tendant à inculquer 
dans l’esprit du public les notions 
élémentaires de l’hygiène, et la 
nécessité qu’il y a pour une popu 
lation d’obéir à ses lois, surtout 
lorsque des dangers imminents me­
nacent sa vie ; je n’ai pas hésité à 
vous envoyer ces quelques lignes, 
espérant que vous voudrez bien 
leur donner refuge dans les colon 
nés de votre journal.

Chaque particulier doit prendre 
soin de sa propre conservation ; 
c’est u i principe reconnu. D’un 
autre côté aussi, il est du devoir 
de certains hommes que le public 
choisit pour veiller à la gestion de 
ses affaires, au maintien du bon 
ordre et au bien-être des particu 
liers et de veiller par tous les 
moyens qu’ils ont à leur disposi­
tion, à ce que la santé publique 
soit préservée de toutes les maladies 
aussi bien que de tous les accidents. 
C’est pour eux un devoir sacré 
dont ils sont responsables ; qu’ils 
doivent s’efforcer de remplir et 
pour lequel le public qui les auia 
choisi ainsi que la société en géné 
ral leur demandera un compte 
sévère.

C’est dans les villes où les popu­
lations sont plus denses, l’air plus 
vicié, les précautions moins soi­
gnées; où lés marchés, les en­
droits publics, eic., exhalent sou­
vent des odeurs nauséabondes, que 
la responsabilité de ceux qui sont 
à la tête des affaires publiques en­
courent la plu? grande responsa­
bilité.

Hull, 16 août, 1884 VOLAILLES
Poulets, le couple.. 
Poules, la pièce....
Canards ...................
Dindes, la pièce.....

40 à 70
40 à 50
50 à 60

“ * 73 'el pluc. avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.
I Une .iminution de $1.25 a $H.50 par acre ?e a faite aux acheté .rs qui 
voudront cultiver : selon le prix payé i our les terres, elle sera accordée à de certaine* 
conditions. La Compagnie offre ausîi des terres sans comblions d'établissement ov 
*e culture. *

LES SECTIONS RESERVEES

&2.5Q PAR ACRECUEILLETTES DU REPORTER
70 à

VIANDES11 a olu toute la journée à Pem­
broke, hier.

Un magnifique set de boutons 
d’or pour cols et poignets, gagné 
par M. Dirigé, au bazar de Hull.

Grand concert promenade sur le 
parc Mackenzie, ce soir.

La drum and fife band des gardes 
est allée en excursion à Thurso, ce 
matin. Trois cents personnes rac­
compagnent.

Une belle bague en or a été 
gagnée par M. Auguste Landry au 
bazar de Hull.

Il y aura séance de l’Association 
catholique du secours mutuels, 
branche numéro 29, ce soir, dans 
la salle de la société St. Vincent de 
Paul, en face de la basilique,

Un beau médaillon d’or, avec 
chaîne double d’or, a été gagné par 
M. Hilaire Matthias, au grand b.tzar 
de Hull.

M. N. A. Savard, est le seul agent 
à Ottawa pour la célèbre poudre de 
condition de “ Maude S” pour les 
chevaux, bêtes à cornes, moutons, 
porcs et volailles.

Nous attirons l’attention de nos 
lecteurs sur l’annonce insérée dans 
une autre colonne d’une excursion 
de Buckingham à Portland sur la 
rivière du Lièvre qui aura lieu mer 
credi, le 27 courant, au bénéfice 
de l’église de Notre-Dame de la Va­
lette. Les citoyens d’Ottawa sont 
invités à prendre part à cette ex­
cursion, organisée par M. le curé 
Le Clerc, et qui sera d’un grand 
avantage pour aller visiter Por­
tland plus connu sous nom de pays 
des mines.

Bœuf, les 100 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do

6 00 à G 50 
9 00 à 9 00 

G à 08 
8 à 8 0

le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires ni numérotées, dan 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des conditions avar; 
tageuses, aux personnes qui sont prèles à entreprendre immédiatement leur culture.

DIVERS
Beurre, en pain................

do en sceau...............
Fr -mage.............................
Suif brut, la livre............
Suif fondu........................ .
Saindoux.............................
Sucre d'érable................ .
Miel, la livre.......................
Sirop d’érable, le gallon,

Foin nouveau, la tonne... 
Paille.......... ..........................

18 20
15 IG
10 14 CONDITIONS DE PAIEMENT :0000

Les acheteurs pour» om payer un sixième corn plan et la bal ance en cinq paie­
ments annuels avec v térêt à six piur cent par année payable d’avance.

Les personnes qui achèteront des t-.rres sans la condition de les cultiver recevront 
un acte translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en .ailier.

Des paiements peuvent être faits en débentures garant es par les terres concédées, 
qu- seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur vale r au par, avec l’iritôrêf 
accru. Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Mont 
réal, ou à aucune de ses agences

Pour les prix et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa­
tions au sujet de la vente des terres, en s'adressant à JOHN M. TA VISU, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

8 10
12 14
10 12)
12 15

1 00
00 à

10 50 à 11 00 
5 00 à 6 0J

PEAUX INSPECTÉES
No. 1 le 100 lbs 
No, •». .

.... 7 50 à 7 00 
... 7 00 à 7 50 Par ordre du Bureau,

CHARLES DRINK XV ATE R,
Secretaire».MARCHE DE MONTREAL Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

Dimanche soir, à 8 lv lires, grand 
bazar de Sainte-Anne en VKR SOLITAIRE Pilules de Noix Longues ComposéesGRAINS ET FARINESsonper au 

l’honneur des candidats. Qu’on se 
le dise et qu’on se rende en foule, 
et pour souper et pour voter en
faveur...... des candidats de son
choix.

... $5 25 ù 5 30 

... 4 85 à 4 95

... 4 25 à 4 35

... 4 75 à 5 25

... *5 25 à 5 G0 
3 2b à 3 40
3 00 à 3 25
2 90 à 3 00
2 25 à 2 35

... 2 15 à 2 20

... 1 75 à 2 00

Supérieure extra..........
Extra superlin*»............

“ du printemps ...
Forte (moyenne)..........

“ de boulangerie- 
Superfine ......................

Middlings ....................
Forte en sacs de 100 bs.. 
Extra

Forte de blé rouge d’hiver 
en poche de 100 lbs.,

Blé rouge d’hiver.........

“ rouge du printemps 
issues de blc :—

Uun éminent savant allemand a récem­
ment découvert un “ spécifie certain ” ex­
trait d’une racine contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n’af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma- 

: Ver Solitaire qui se détache 
irae et passe facillement et tout 

r, avec la tête, et étant encore en vie.
Un seul médecin s'en est servi dans plus 

de 400 cas, sans qu'il ait manqué me seule 
fois de prod :ire son effet. Succès garanti, 
on n’txige ai cun payment avant qne lever 
ne soit sorti tout entier. Envoyez un tim­
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions.

ne MeOALX
Recouverte* n

il
Pour la guéri- 

* son certaine ài 
g toutes les aflei • 

lions bilieuses, 
torpeur du toit) 
maux de têv> 
in di çes lion.- kA 
étourdissement» W 

r/taect6 et de toutes le» 
ses causés par le -vivais fonctionne» 
de l’estoma'.

g:que sur le 
de sa victim-

M. George Trudel a été beaucoup 
admiré dans le solo de banjo qu’il BULLETIN PO

A Lennox, hier, N 
été mis en nominatit 
didat conservateur,

‘ ley, libéral. L’électi 
chambre provinciale

. 2 75 à 2 80 
. 0 92) à 0 95 
. 0 90 à 1 00 
. 0 95 à 1 00 Ces pilules sont vit -i irecom 

rame étant un do- , .r.s sûrs et 
caces remèdes contre les maladies p 

haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant uu puissant purgatif, 
pouvant être administré dans îrimport* 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient e- 
rendre préjudiciables à la santé des enfants t 
ou des personnes âgées. Les Pilülbs va 
Noix Longues Composées, dk McGalb, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con» 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, da rafle 
nière à les placer au premier rang nam 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au public.

B. E McGALE, Chimiste/ 
Montréal

HE Y WOOD A Cie ,
19 Park Place, New^York.Dans certaines villes, je dois le 

dire à leur honneur, toutes les 
précautions nécessaires sont prises ; 
dans d’autres c’est tout le contraire. 
Au nombre de celles ci. je regrette 
d’avoir à !e dire, la ville de Hull 
brille au premier rang, malgré les 
conseils donnés par les membres 
de ia profession médicale sur les 
moyens que les échevius devraient 
prendre pour faire disparaître les 
causes qui détériorent et ruinent 
la saille publique.

Les citoyens de Hull sont aussi 
habitués à voir le corbillard que 
la voiture des charroyeurs d’eau ; 
ils s’endorment dans leur apathie 
et malgré les avertissements réité 
rés des médecins, les échevins les 
imitent avec cette différence seule­
ment que leur indifférence est 
criminelle tandis que celle du pu­
blic n est qu’avei'g!'1.

li serait pointant facile à c.s 
échevins de faire disparaître une 
loule de ces maladies qui empor­
tent dans la tombe un si grand 
nombre de citoyens s’ils voulaient 
seulement prendre à cœur de bien 
administrer les affaires publiques.

Vous êtes responsables, messieurs 
les échevins vis-à-vis vos commet­
tants du grand nombre de morts 
prématurées qui arrivent chaque 
jour dans votre ville, et vous fer­
mez les yeux lorsqu’on vous repré 
sente, son état sanitaire tel qu’il est.

Allons (!) messieurs les échevins, 
un peu de courage, secouez votre 
torpeur, compensez le temps perdu 
par une sage administration, faites 
îles travaux efficaces afin qu’un

imandôe?
1 juillet 1884

effi. 15 50 à 16 00 
.. 19 00

Son (gros)

IBSGRAINS GROSSIERS
Pois le minot de GG lbs 
Avoine “
Orge “

Seigle “ 56 “ ..,
DIVERS

0 91 à 0 92) 
0 43 à 0 45 

55 à 0 65 
70 à 0 00 
70 à 0 71

Les pétitionnaires 
tation de M. Hamir 
Cardwell, ont failli 
à prouver aucun acte

32 " .. 
48 “ .. 
56 “ .. BASSIN DE RADOUBGrande Réduction COLOMBIE ANGLAISEBeurre en tinette...........

Œufs frais la douzaine.
Fromage............................
Pommes le baril..............

0 15 à 0 20 
0 22 à 0 25 
0 09? à 0 101 
4 50 à 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à 9 GO 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

SUR TOUTES MES [jes grils ont imagi 
réception à M. Mov 
dans ia semaine de F 
espèrent ainsi à l’aidi 
peuple pour l’exposi 
démonstration qui se

DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suicription 
“ Soumission pour Bassin de Radoub, (J. A.” 
seront reçues à ce bureau jusqu’à SAMEDI, 
le 20 septembre 1884 inclusivement, pour la 
construction et l’achèvement d’une partie 
déjà commencée d’un
Bassin de Radoub au Pori Esqui­

mau, Colombie Anglaise,
conformément aux plans et spécifications 
qui pourront être vus le et après LUNDI, le 
1er septembre prochain, au département des 
Travaux Publics, Ottawa, ou sur deman- 
ue à l’hon. J. W. Trutch, Victoria, C. A

Les soumissionnaires sont avertis c 
leurs offres ne seront point prises en cor 
dération si elles ne sont faites sur les for 
les, dont les blancs devront être convena­
blement remplit, et que si les prix sont fixés 

r chacun des items inclus, et portent 
. iirs propres signatures.
Un chèque ae banque accepté po 

montant de $7,500.00, fait payable à 1’ 
de l’honorable Ministre des Trava 
blics, doit accompagner chaque seu 
laquelle somme sera confisqué-., si 
missionnaire refuse d’ac 
pour l’ouvrage aux taux et termes mention­
nés dans sa soumission Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission­
naire dont la soumission n’aura pu 
acceptée

Le département ne s'engage pas 
moins, à accepter ni la plus basse ni 
des soumissions.

Par ordre.

Oranges la douzaine 
Citrons la caisse ....
Miel en gâteau.........
Miel coulé
Sucre d’érable nouv. la 1b. 0 08 à 0 10 
Sirop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées “

COUR DE POLICE l
I Présidence du juge O’GaraJ

Ottawa, 21 août 1884.
1883la lb

LA SANTEJJN DEVOIR 
LA MALADIE US UBMû ! 
■AMŒ3T5*.» .

Je vend* Hit detail le prix 
«lu groN

ttgr- Venez voir mes prix avant d'a-
heter.

... 0 90 à 1 00

... 0 15 à 0 20
... 0 12 à 0 14
... 0 60 à 0 70
... 0 35 à 0 40

John O’Hara, accusé d’avoir causé du 
désordre sur la rue Sussex, à deux heures 
du malin, est condamne à $5 d’amende et 
$2 do frais ou trois semâmes de pr.son aux 
travaux forcés.

Joseph White, accusé d’avoir insult 
une f.-mme sur la rue Nicholas, est uori- 
ila i:in* $20 i am ..de et $2 de frais ou 
trois semaines de prison aux travaux 
forcés.

Un marchand de la haute-ville, accusé 
son cheval dans les

tre.

Cire MM. D. Morrice et 
. d’expédier de Monti 

terre. 500 balles dt 
canadien. Ce n’est ] 
envoi dans l’espéran 
des acheteurs sur le n 
Ces 500 balles ont ét 
un prix satisfaisant 
chands anglais qui a 
eux alors une balle < 
comme échantillon, 
les libre-échangistes 
saction. Le Canada, 
exportant du coton 
échangiste Angleterr

iÉCUMES
Pommes de terre sac......

h vx. douz line.................
Navets, minot.....................
Betteraves “ .....................

. I 00 à 0 00 

. 0 39 ù 0 00 

. 0 00 à t 20 

. 0 00 à t 25 

. 0 40 à 0 50

ARGENT COMPTANT n.

Carottes, douzain
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 00 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ “

Foin pressé, la tonne 
“ en bottes 1ère

Oscar McDONELL ,d’avoir laissé errer 
rues, est condamné à $1 d’amende.

John Sou lier,"accusé d'avoir assailli .1 
Laviolelte, hier soir, aux Chaudières, 
condamne à $10 d'amende et $2 de frais 
ou un mois de prison aux travaux forcés.

M. Anders, accusé d’avoir tué un cheval 
appartenant à M. Nicholson ; cause re­
mise à demain matin.

J. H ckey accusé d’avoir insulté un de 
ses voisins du nom de

0 50 à 0 00 
0 5 j à 0 00

----- DU------
E PIC I Eli,

101 RUE RIDEAU. mission, 

ccepter le contrat

Dr. BAXTER.
Le SEUL •; « VEGETAL

MARCHÉ AU FOIN
.......  9 00 à 10 00
alité * 50 à 9 00

.. G 50 à 7 00
........ 5 00 à 6 50

2e
Paille.

CONTRE LA

Dyspepsie, Perle d’Appeâit, 
Indigestion, Constipai ion 

Habituelle, Mal de Tele 
etc., etc., etc.

étéMARCHE DE CHICAGOKendell, sur la rue 
Augusta, est condamné à $3 d’amende et 
$2 de frais et St.50 pour les témoins. Blé 0 81 à 0 84 

0 47 à 0 51$ 
0 25) à 0 25) 

22 00 à 0 00 
7 57) à 7 62) 

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans affaires, saindoux en baisse.

aucune
Avoine.... 
Lard salé 
Saindoux

PRIX, 25 cts. la BOUTEILLE. 
Vendu partout, n par C. 0. DACIER, 

Qltn'va.
DECES

Hier matin, à l’âge de 20 moi», Alice, en- 
de M. Thomas Davis.

F. H. ENNIS,
Secrétaire. \\ L’honorable minist 

Publics est passé,
Ministère des Travaux Public», ) 

Ottawa, 8 août 1884. >fan* 15 ma! 188J, lan
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